
DANS LA RÉGION 
LA VENTE 

DU BEURRE 
ET DES ŒUFS 

Lu Préfets du Nord et du Pas-de- 
Calais ont pris l'arrête suivant : 

Article premier. — A dater du 
1er décembre 1940, le beurre et les 
fromages ne pourront plus être ven- 
dus aux consommateurs, sauf déro- 
gation prévue à l'article ci-aprcs. 
que par les commerçants détaillants 
patentés et munis de la carte pro- 
fessionnelle de catégorie F, délivrée 
par le comité de gestion laitier du 
département et contre remise des 
tickets correspondants de la carte 
de rationnement. 

Art. 2. — Les ventes directes du 
producteur au consommateur su'it 
Interdites, en principe. Les maires 
des communes, assistés du comité 
communal de la Production agricole 
détermineront, dans le cadre com- 
munal, les possibilités de production 
laitière et beurrière des exploita- 
tions de la commune. 

Us devront ensuite rendre obliga- 
toire le groupage de toutes les quan- 
tités de beurre produites, soit chez 
les commerçants munis de la carte 
professionnelle, soit, à défaut, chez 
un épicier ou dans un dépôt spécia- 
lement désigné par eux a cet effet. 
Ils pourront également, sous réser- 
ve dassurer à leur contrôle la même 
valeur que dans le premier cas. auto- 
riser la vente du beurre par le cul- 
tivateur en lui affectant un nombre 
de clients correspondant à sa pro- 
duction. 

Les fabrications fermières 
de fromage sont suspendues 
Art. S. — Les fabrications fermiè- 

res de fromages, autres que celles 
des fromages dits « blancs » ou à 
basé de lait complètement écrémé. 
(ont suspendues pour une durée de 
3 mois, renouvelable, à dater du 1er 
décembre 1940. 

La question des prix 
Art. 4. — Le beurre nécessaire au 

rationnement communal, selon 'es 
t règles 'égales, sera vendu au prix 

de la taxe aux ayants droit. En vue 
de couvrir les frais de contrôle et de 
répartition, le prix fixé pourra être 
inférieur de 1 franc le kilo, au 
maximum au prix de vente. 

Les quantités de -beurre en excé- 
dent des quantités nécessaires au 
rationnement communal seront ras- 
semblées dans les dépôts ou chez les 
commerçants autorisés et mises à la 

disposition des ramasseurs de beurre 
possédant la carte professionnelle 
de catégorie C. désignés pour l'ar- 
rondissement. Le prix de gros sera 
applicable a ces ventes. Le produit 
des ventes au détail et en gros sera 
réparti entre les producteurs au 
prorata de leurs apports de beurre. 

Dans leo communes où se tient un 
marché et dans les communes si- 
tuées dans un rayon de 5 kilomét res, 
les maires devront rendre obliga- 
toire la livraison du beurre néces- 
saire à ce marché. N y seront admis, 
que. les commerçants en beurre titu- 
laires de la carte C, à l'exclusion 
des consommateurs ou des autres 
catégories commerciales. 

Art. 5. — Dans les communes où 
passe une laiterie ramasseuse. cette 
laiterie pourra être requise par la 
mairie de fournir les quantités de 
beurre nécessaires au rationnement 
communal. En ce cas, un litrage mi- 
nimum par tête de vache, ou la to- 
talité du lait produit par les exploi- 
tations agricoles de la commune, 
sauf les quantités nécessaires à 
l'élevage, devra être réservée à la 
Laiterie ramasseuse. Cette ob!iga; 
tion pourra être Imposée par arrêté 
préfectoral à tout ou partie des com- 
munes du département, après avis 
du comité de gestion laitier. 

Art. 6. — Les municipalités four- 
niront mensuellement au comité de 
gestion laitier, un état : 

1. Des quantités de beurre vendues 
dans la commune en vue de satis- 
faire les besoins locaux ; 

2. Des quantités de beurre remises 
aux ramasseurs en application de 
l'article 3 ci-dessus, avec indication 
des noms de ces ramasseurs ou des 
marchés où le beurre'a été vem(i. 

BOXE 
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A LA FACULl*DE DROIT 
DE LILLE 

Résultats des examens 
SESSION D'OCTOBRE 

Ont été reçus: 
a) au premier examen de capa- 

cité: MM. Caron IA.B.I; Duytschae- 
ver, Mile Heirwegh, MM. Lemaire 
Missiacn, Lebrun. 

b) au deuxième examen de capa 
cité : MM. Appourcliaux (B.i, Bt- 
haghel IA.B.I, Mile Patteyn, MM. 
Robert, Stoven. Mlle Talion. Mlle 
Bayet, M. Brun, Mlle Lotte. 

c) au premier examen du bacca 
lauréat:' MM. Benoit. Bocquiault 
Mlle Boneert. MM. Boorsch, Mlle 
Caries, MM. Carlier, Cléret, Clio- 
teau, Chambre, Debast, Délavai (A. 
B.l, Delemazure (B.t, Delcroix (B.i. 
Descamps André IA.B.i, Duriez, Mile 

Delabaere, M. Denoyelle, Mlle Der- 
veaux, Mlle Dubuisson (A.B.). MM 
Dutiily (A.B.). Duthoo, Haem. Gar- 
cette, Gilbert, Kiein, Mile Lafaye 
MM. Lebacque (A.B.), Lecat, Le- 
cocq iA.B.i, Mlle Lenglart, M. Le- 
riche (A.B.). Mlle Leroy (B.), MM. 
Lesage. Leulliette, Malbrancke, Mo- 
riaux, Pasquesoone (A.B.), Mlle 
Pattou, Mille Pennel. M. Fiolneuu. 
MM. Scaloert. Scolièjje. Testelin, 
Thailly. Tinez, Vergriètc (A. B.). 
Veroone. 

d> au deuxième examen du bacca- 
lauréat: MM. Béhal. Bouillet <AJ3.), 
MM. Faveur. Fayeulle. Floch (A B.) 
Oumez iA.B.i. Hollande, Jacquin, 
Libert, Robitaille. Scliildt, Théry, 
Vervisch. 

e) au premier examen de licence: 
Mlle Alluin. MM. Brisset. Calais. 
Courmont (A.B.i. DeborKher (A.B.), 
Denecker (A.B.), Debril. Delporte. 
Dubuisson. Faure. Jourdain (A.B.). 
Lemaire (A.B.), Mme Mescart (A 
B.l. Mlle Petitsimon (A.B.i. Ml!, 
Picavet (A.B.), Schalchli. 

Diplôme d'études supérieures de 
droit public: Mlle Locquet (B.). M. 
Maillard. 

Diplôme d'études supérieures 
d'économie  politique:  M. Lembrez 
(A: B.). 

Diplôme d'études supérieures de 
droit privé: Mlle Capron, M. Lussi- 
gny. 
H.  SESSION   SUPPLEMENTAIRE 

DE NOVEMBRE 

Ont été reçus: 
a) au premier examen de capa- 

cité: MM. Eegroisse, Jouvenelle (A. 
B.i. Mlle Llagre, M. Vienne. . 

bi au deuxième examen de capa- 
cité: MM. Gamblin (B.l, Raby. 

c> au premier examen du bacca- 
lauréat: MM. Croo.uette. Cuve' r 
(A.B.). Darou. Deliour. Deram. Le 
poivre. Masse. Mlle Mutte. MM. Pe- 
tit. Quêtu. 

d) au deuxième examen du bacca- 
lauréat: MM. A?ache (A.B.), Delva 
<A.B., Fontaine. 

M. Edouard Rabret, 
membre 

du Bureau provisoire 
de la nouvelle 

Fédération 
De plein gré, et pour se confor- 

mer à la ligne de conduite tracée 
par le Haut - Commissariat des 
Sports en France, la Fédération 
Française de Boxe s'est dissoute 
voici quelque temps 

FOOTBALL 

LES RÉSULTATS 
DISTRICT TERRIEN 

t"  DIVISION   -  EQUIPES  1   A 
AS Lomme-U.8. Tourcoing : 0-5. 
R.C  Roubaix-O  Marcquols : S-0 
O. Llllo:6-F.C. Marquette : 4-0. 
S.C   Fives-I.C. Lambersart  : 5-3. 
E.S. Roncq-8. Haubourdln : 3-3. 
Excelslor Roubaix-S. Roubatslen : 44 

LE CLASSEMENT 
J. « N. 1> l'ts e C. 

0  Lillois .. (i (1 0 0 lfi 22 3 
Excel. R. T. li 5 0 1 16 27 14 
S.   Roubalx. fi S 0 1 lfi 33 9 
R.C.R  fi 4 1 1 lfi 14 5 
I.C.L.  fi 3 0 3 12 2(1 15 
U.S.T  6 4 0 II 14 11 5 
O. Marcq... 0 l 2 2 12 13 9 
S.H  9 S 1 li 13 M 11 
OS H  5 1 0 3 9 a 2fi 
S.C F  fi i 1 3 11 ta 13 
E.S.R  fi 1 2 3 lu ii 13 
J.AA  4 1 1 II •; 6 11 
A.S.L  6 II 2 4 « 4 11) 
Ft'M     6 0 2 4 H 3 21 
U.SW  5 0 1 4 a 2 16 
U.S.C.H.   ... 4 0 1 a s 4 11 

UNION MUTUELLE 
DES BLESSÉS DE LA TÊTE 
DE LA RÉGION DU NORD 
Cette importante Société de se- 

cours mutuels de défense et d'en- 
tr'àidc continue comme par le pas- 
sé son œuvre bienfaisante. 

Une permanence fonctionne tous 
les jours de 9 à 12 h. sauf le di- 
manche, chez le Président tonda- 
tcur. M. Georges Gliys. 31. rue des 
Tanneurs, à Lille, pour tous ren- 
seignements utiles, aide matérielle, 
adhésions et paiement des coti- 
sations. 

M. Edouard RABRET 
(Ph. Réveil) 

Dissolution ne  veut  point dire 
disparition,  tant  s'en  faut. Et  la 
preuve nous en est donnée par une 
nouvelle réjouissante à un double 
point de vue. d'abord parce que le ; 
sport de la boxe, réformé adnr.nis- 
tratlvement. très certainement re-| 
prendra avec vigueur, ensuite parce i 
que nous avons le plaisir d'enregis 
trer  la  nomination   d'un  de   nos 
meilleurs am.s. M. Edouard Rabret. 
comme membre du Bureau  provi- j 
so;re de la nouvelle Fédération. 

M Rabret est suffisamment con- 
nu des Nordistes, parce que Lillois 
d'adoption. Membre du Conseil de 

i l'ancienne Fédération, il épaula, 
jsouventes fois, à Paris, le mouve- 
i mont d-- reprise pugilistique dessiné 
fortement chez nous grâce au dé- 
vouement, de tous les instants de 
M. Gremaux et de ses sympathi- 
ques collaborateurs. 

C'est   donc   réconfortant   d'ap-' 

LES EX-PROS FIVOIS 
BATTENT 

LEURS ADVERSAIRES 
DE L'EXCELSIOR PAR 6 A 3 

Après la plaisante explication des 
amateurs c'est au tour des «pros» 
de prendre ix>ssession du terrain. 
Il n'y a vraiment pas foule pour 
assister aux ébats des «ténors». 
Les dirigeants nordistes auront en- 
core bien du mal pour faire revenir 
au stade le public des grands jours. 

Fives tout comme l'Excelsior peut 
se parer d'un passé glorieux, mais 
malgré ces lettres de noblesse qui 
sont la garantie d'une belle exhi- 
b.tion le caissier du Stade Jules 
Lemaire aura vite compté sa re- 
celé. Espérons que par la suite, les 
sportifs nordistes comprendront 
qu'il est de leur devoir de collaborer 

prendre une telle nouvelle que nous 
taluons. et avec nous les dirigeants 
et boxeurs du Septentrion, avec une 
vive satisfaction. 

Au reste la nouvelle Fédération 
comprendra, très certainement, de 
brillants techniciens ainsi que nous 
le confirme la nomination simul- 
tanée de M. Chavannes, excellent 
arbitre, comme M. Rabret d'ailleurs 
qui. rappelons-le, est un arbitre 
international de grande valeur. 

par leur présence à l'œuvre entre- 
prise par quelques dévoués d? notre 
région. 

LA   PARTIE 

L'Excelsior mène les premières 
attaques en procédant par courtes 
passes, mais Bourbotte adresst une 
longue bajle à De Cecco qui place: 
de peu à coté et Fives domine. 

La balle parvient à Prouff après 
cinq minutes de Jeu et c'est de 
premier but. 

S.C. Fivois: 1 - Excelsior: 0. 
De Cecco rate ensuite une belle 

occasion et l'Excelsior redescend 
vers les bois fivois. Une action est 
très bien terminée par Renard et 
son inter droit. 

S.C  Fivois: 1 - Excelslor: 1 
A peine la balle est elle remise 

en jeu que Waggi redonne l'avan- 
tage à son équipe. 

S.C. Fives: 2 - Excelsior:  1 ' 
Deux minutes plus tard  Waggi 

centre  alors   que   la   balle   était 
sortie. Van Caeneghem reprend du 
gauche et c'est un nouveau point. 

S.C. Fives: 3 - Excelsior:  1 
Il y a 20 minutes de jeu. Waggi 

descend et adresse un boulet de 
canon que le gardien de l'Excelsior 
bloque imparfaitement. De Cecco 
qui a suivi augmente la marque 
d'un point. 

S.C. Fives: 4 • Excelsior:  1. 
De Cecco d'un beau shoot inscrit 

un nouveau point après 29 minutes 
de jeu. 

S.C  Fives: 5 • Excelsior: 1. 
Renard place de peu au-dessus 

de la barre. Le jeu est plaisant à 
suivre car les deux demi centre 
Bourbotte et Dubois distribuent 
parfaitement le jeu. 

Une minute avant  la mi-temps 
Renard tente d'une balle et la met 
hors de portée de Zuzezyck. 

S.C. Fives: 5 - Excelsior: 2 

LA SECONDE  MI-TEMPS 
Fives parait lent à se mettre en 

action et les visiteurs veulent en 
profiter. Ils opèrent par passes 
redoublées et l'extrême droit au 
bout de 3 minutes de jeu bat Zuze- 
zyck de loin. 

S.C. Fives: 5 - Excelsior: 3. 
Mais les locaux réagissent et 

leurs attaques se font de plus en 
plus pressantes. Puis l'Excelsior se 
donne de l'air. 

Enfin, après 20 minutes de Jeu, 
Waggi marque un nouveau point 
pour les locaux. 

S.C. Fives: 8 - Excelsior: 3 
De Cecco manque une belle occa-1 

sion. L'Excelsior dominé ne joue' 
plus qu'avec trois avants. Le goal' 
des visiteurs pare quelques beaux1 

essais et la fin est siffléc alors que, 
les Fivois tirent un corner. 

A FIVES LE SX. FIVOIS 
REMPORTE UNE NETTE 

VICTOIRE SUR L'I.C. 
LAMBERSART PAR 5 A 3 
Le S. C. Fivois a remporté une 

large victoire sur son adversaire de 
dimanche. L'I. C. Lambersart nous 
a paru, en effet, capable du meil- 
leur comme du pire depuis le début 
de la saison. Son exhibitijn à Fives 
ne peut être considérée comme une 
bonne sortie des «sang et or », de 
qui de nombreux supporters atten- 
dent mieux. 

En première mi-temps on peut 
créditer les deux équipes de domi- 
nation successive sans avantage 
marqué. 

Le repos fut du reste atteint sur 
le score nul de un but partout. 

Dès la reprise, il n'en fut plus de 
môme car les locaux Imposèrent un 
Jeu ardent et très incisif. 

Quant par les ailes les buts se 
succédaient rapidement. Ce fut 
d'abord Godon qui expédia hors de 
portée du goal une balle adressée 
par l'extrême-droit. 

S.C. Fives-: 2 - I.C. Lambersart: 1 
Deux minutes plus tard Dubreucq 

ne peut rien faire car deux têtes 
sucessives logent la balle dans les 
filets, des .visiteurs. 

S.C. Fives: 3 - I.C. Lambersart: 1 
Dubreucq commet une nouvelle 

faute et la balle parvient à Tinter 
gauche fivois qui score. 

S.C. Fives: 4 - I.C. Lambersart: 1 
Peu après l'arrière visiteur n'ose 

attaquer Godon qui botte sur la 
latte. Un de ses coéquipiers termine 
l'action dans les filets. 

S.C. Fives: 5 - I.C. Lambersart: 1 
Les visiteurs réagissent quelque 

peu et leur inter gauche concrétise 
cette supériorité d'un moment en 
inscrivant à son actif un Joli but 
marqué du gauche. 

S.C. Fives: 5 - I.C. Lambersart: 2 
L'Iris se trouvera privé de son 

ailier touché assez durement dans 
une collision avec un arrière, puis 
Dubreucq se montrera un peu dur 
à l'égard d'un adversaire et la 
partie se déroulera sans autre inci- 
incident jusqu'au moment où la 
balle parvient à Ischard qui marque 
un quart d'heure avant la fin. 

S.C. Fives: 5 - I.C. Lambersart: 3. 

s'avérera la meilleure ligne du 
team visiteur. 

Le gardien de Marquette eut 
alors de multiples occasions de 
montrer ses brillantes qualités. 

Il ne sera battu qu'une seule fols 
avant la mi-temps sur une reprise 
de balle adroitement exécutée car 
l'avant-contre lillois. L'O. L. avait 
alors copieusement dominé son vail- 
lant antagoniste. 

Après le repos, Marquette qui a 
repris «du poil de la bête» fait 
courageusement front et attaque 
à son tour. De ce fait, la partie 
plus équilibrée reprend de l'intérêt. 

Les Lillois* ne veulent pourtant 
pas s'en laisser compter et Tailler 
gauche ajoute un point à la 
marque. 

Quelques incursions des Murquet- 
tots dans la zone olympienne, puis 
une nouvelle ruée des Lillois aboutit 
à un troisième but acquis sur 
penalty que d'aucuns estiment 
sévère mais qui pourtant n'en exis- 
tait pas moins. 

Marquette veut sauver l'honneur, 
une occasion se présente, mais trois 

lavants démarqués successivement 
loupent une balle qu'Us n'avaient 
qu'a pousser. 

Les Lillois démontrent leurs qua- 
lités de technique et bientôt l'avant 
centre des «Dogues» clôt la mar- 
que et c'est par le score de 4 à 0 
que les Lillois maintiennent leur 
place de « leaders ». 

OLYMPIQUE LILLOIS BAT 
F.C. MARQUETTE PAR 4 A 0 

Dès le début, les Olympiens, que 
la réputation de Marquette avait 
mis en garde font le « forcing ». 
Leurs efforts méritoires échouent 
invariablement sur une défense qui 

HIPPISME 

COURSES D'AUTEUIL 
RÉSULTATS DE LA RÉUNION 

DU 7 DÉCEMBRE 
Prli de Sentit, steeple, 3.5O0 m. — 

1. Triancourt , 2. Blanquefort ; 3. 
i.o Chevreuil. 

Non placés : La Prudence, Caté- 
gorique, Thftlamlte, Le Lampion. S. 
s 1 Arba. Lord Aprll, Nellacker. 

Mutuel. — Gagnant, 8.00 : pi., 
6.0O ;  10.00 : 7.50. 

Prix de Dccntibr», 2.600;m. — 1. 
La Cabrièrc ; 2. fticabal ; 3. Caisse 
d'Epargner 

Non pinces : Morlau, Carltor, Del- 
iil, X.uitlum. Slrdor, Boucan, Poudre 
d'Or. Hoyal B II. El Yumurl. Zanoia. 

Mutuel. — Gagnant. 35.50 ; pl„ 
10.50 :   10.00 ; 3.50. 

Prix du Givre, 1.B00 m. — 1. Bel- 
tli.iAir : 2   La Golcrna : 3   Pélican. 

Non placés : Compliment, Nova- 
iniec Le Friand, Le Poirier. Palllne, 
; r-, 

Mutuel — Gagnent. 12.00 : pl„ 
0.00 . 8.00 : 8.00. 

Prix du  Soissonnais, 3.500 m. —- 
1. Qulnault : 2. Urslnet : 3. Daidol. 

Non placés : Regalle, III. Corldan 
III. Savoir. Gallmalré, Pêlerl. Rodln, 
Mile dee Clos, Alcazar. 

Mutuel. —.Gagnant. 12.50 ; pi, 
6.50 ;  8 00 :   15 00. 

Prix Verdi, 3 500 m — 1. Fouch* ; 
2. Le Trappeur : 3 Ripaton. 

Non placés : Malllna. In Nigrla, 
Joyce Bur. Marquis II (tombé). 

Mutuel — Gagnant, 19.50 : pi.. 
13.00 : 71.50. — Jumelé : 297 fr. 

Pour l'ensemble des rapporte, mu- 
tuel unifié : 6 fr, 

Un trésor pour votre santé- 
est la tisane Vichyflore dont il vous 
suffit de prendre une tasse après 
le repas du soir car les plantes qu; 
la composent, associées aux sels des 
eaux du bassin de Vichy ont une 
action certaine sur le foie, les rems 
l'Intestin, assurent la régularité des 
fonctions, épurent et fluidifient le 
sang. Délicieuse au goût, la tisane 
Vichyflore se prépare comme une 
tasse de thé, 8 fr. 90. Toutes phar- 
macies. 11.110 

ANNONCES LÉGALES 
Etude de M   J. LEFORT 

Avoué  à Lille, 95, rue  Nationale 
Suppléé  par   M.  FRUIT 

Insertion prescrite par ordonnance 
rendue par Monsieur le Président du 
Tribunal civil de Lille. le Vingt-Six 
novembre 1940. enregistrée, par appli- 
cation du décret du 29 novembre 1939. 
articles 4 et suivants. 

VILLE DE  ROUBAIX 
Rue du Congo, N' 11 

UNE BILLE MAISON BOURGEOISE 
à usage d'habitation . 

A VENDRE 
par suite de licitation 

MISE A PRIX     18-000  francs 

La vente se poursuit à la requête de: 
1' Madame Pauline-Mai ie-Joseph Car 
lier, sans profession, demeurant à Rou- 
baix. rue du Congo. N" lfi. veuve de 
Monsieur Albert-Louis Narguet; 2' Ma- 
dame Raymonde-Lucie Narguet. épou 
M assistée et autorisée de Monsieur 
Georges - François - Adolphe Lejjrand 
«employé de chemin de fer, avec le- 
quel elle demeure à Liévin (Pas-de- 
Calais) N* 3, rue Malherbe : 3* Mon- 
iteur Charles-Albert Narguet, chau- 
dronnier en cuivre, demeurant à Wat 
tre'.os. rue de l'Espierre. N* 38. époux 
de dame Aline Messaeuw ; 4* Mada 
me Jeanne Trystram, veuve de Mon 
tieur Georges Lehoucq. sans profes^ 
«ton. domiciliée à Roubalx et en ses 
bureaux à l'Hôpital psychiatrique de 
Bailleul. cette dernière agissant com- 
me administrateur provisoire des biens 
des aliénées non interdites placées 
dans l'HApital Psychiatrique autono 
me de Bailleul et notamment de Ma 
demoiselle Maria-Clara Narguet. cél, 
batalre, née à Croix, le dix-sept dé 
cembre mil huit cent quatre-vingt- 
seize, aliénée non interdite ; Madame 
Lehoucq. nommée à Indite fonction 
pour l'année 1940 suivant délibération 
de la Commission administrative de 
l'Hôpital PnychiAtrique autonome de 
Bailleul suivant délibération en date 
du vingt-deux décembre 1939.. nom- 
mée en outre en qualité de manda 
taire t ad litem » de la dite demoise'le 
Narguet suivant Jugement rendu par 
la Chambre du Conseil du Tribunal 
civil de Lille, du vingt-sept avril 1940. 
enregistré, qui l'autorise aux fins des 
présentes. 

Ayant pour avoué M* LEFORT 
L'adjudication aura lieu a l'audience 

publique des criées du Tribunal civil 
de Lille, au Palais de Justice de la- 
dite ville. 

Dans le mois qui suivra la présente 
Insertion, tout intéressé appartenant 
à l'une des catégories visées à l'ar- 
ticle premier du décret du premier 
septembre 1939. sur les mobilisés et à 
l'égard duquel il ne serait pas déjà 
Intervenu une- ordonnance levant la 
suspension des délais, pourra former 
opposition motivée à la levée de cette 
tuspension par simple lettre recom- 
mandée adressée au Greffier dudit 
.Tribunal. 

Pour extrait -. 
(Signé) ■ FRUIT 

1.046 

COMPAGNIE DES MINES 
DE BRUAY (P.-de-C.) 

AVIS a MM. LES ACTIONNAIRES 

L'Assemblée Générale ordinaire oui 
avait été convoquée pour '.e 5 DÉCEM- 
BRE 1940. n'ayant pu délibérer vala- 
blement faute de * Quorum ». Une 
deuxième Assemblée est convoquée 
pour le VENDREDI 27 DÉCEMBRE 
1940. à onze heures du matin. 9, Ave- 
nue Percier, à PARIS (8*) à l'effet de 
délibérer sur l'ordre du jour suivant 
qu; faisait l'objet de la première 
Assemblée 

ORDRE   DU   JOUR 
1 Lecture des rapports du Conseil 

d'Administration pour l'exercice 1938- 
1939. clos au 31 décembre 1939 
(18 moisi   ; 

2 Lecture du rapport des Commis- 
saires sur les comptes du même 
exercice ; 

3. Approbation du bilan et des comp- 
tes du dit exercice. 

Le   Conseil  d'Administration. 
NOTA — Aux termes de l'article 24 

des statuts 1"Assemblée Générale se 
compose de tous propriétaires d'au 
moins cin'j cents actions Les proprié- 
taires d'un nombre d'actions inférieur 
peuvent se grouper pour réunir le 
nombre nécessaire et se faire repré- 
senter par l'un d'eux ou un membre 
de l'Assemblée. 

Tout propriétaire de titres au por- 
teur devra, pour exercer le droit d'as- 
sister ou de se faire représenter à 
l*As«emblée Générale, avoir déposé 
ses titres   au   moins    DIX   JOURS   à 

avance dans les seules caisses dési- 
gnées ci-après : 
A  LILLE,  au  CRÉDIT  DU  NORD  et 

ses succursales ; 
A PARIS, au CRÉDIT LYONNAIS et 

ses succursales : 
A PARIS, à la SOCIÉTÉ GÉNÉRALE*. 

et ses succursales : 
A DOUAI, à  !a BANQUE L   DUPONT 

ET Cie et ses succursales : 
A PARIS, à l'UNION DES MINES ; 
A PARIS, au COMPTOIR  NATIONAL 

D'ESCOMPTE DE PARIS et ses suc- 

A PARTS.Yla BANQUE NATIONALE 
POUR LE COMMFRrF, FT L'IN- 
DUSTRIE et ses succursales : 

A PARIS, à la BANQUE DE PARIS 
ET DES PAYS-BAS et ses succur- 
sales : 

A PARIS,  au  CRÉDIT COMMERCIAL 
PE FRAMCE et «es succursales : 

A  PARIS,  à   la  SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 
DE CRÉDIT INDUSTRIEL et COM- 
MERCIAL et ses succursales ; 

A     ERUAY-EN-ARTOTS.     aux     BU- 
REAUX   GÉNÉRAUX. 

Les   titres   nominatifs  sont  dispen- 
sés de tout dépôt. 

R. C, Béthune N^ 99 B 
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Etude do  M* GODRON 
Docteur en  Droit, Avoué a Lille 

Suppléé par M. QUAREZ 
Assistance judiciaire. Décision du 

24 avril 1939 D.vorce-Jugement de 
défaut du 23 novembre 1939 pronon- 
çant le divorce entre Mme Georgette- 
Marthe SIX. éoouse de Monsieur Al- 
phonse MARC1NKOWSKI avec lequel 
elle est domiciliée de droit mais en 
fait autorisée à résider à Loos-!ez* 
Lille, rue du Maréchal Foeh. N 80 
Demanderesse avant pour avoué M' 
GODRON Et Monsieur Aiphonse 
MARCINKOWSKI. demeurant ci-de- 
vant à Loos et actuellement chez son 
père. Monsieur Jean MARCINKOVYS- 
KI-BYDGASZEZ. 24. Karpkca (Polo- 
gne' Défenseur Et ce au profit de 
Madame Georgette-Marthe SIX 

Pour extrait  ;  (S,)   .  QUAREZ 
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DEFENSE 
CONTRE 

LA MALADIE 
Ai thritisme, Maladies de la Peau 

Troubles de la circulation 
Usure vitale 

Elude d« 
M'   René   OELCOURT BAVIERE 

Notaire à  Vatenciennes 
14, rue des Foulons 

A LOUER 

TRIBUNAL  DE COMMERCE 
DF   ROUBAIX 

Les créanciers de la Liquidation Ju- 
diciaire du sieur Arnaud DUFOREST. 
Négociant en tissus. 107. rue du Mou- 
lin, à ROUBAIX. sont invités à se 
réunir le MARDI 17 DÉCEMBRE 1940. 
à 14 h,, pour délibérer sur la forma- 
tion d'un Concordat. 1.040 

Etude de M' CARPENTIER 
Notaire  à   Valenciennes 

Par acte de M' CARPENTIER du 
5 nov, 1940. enreg le 12 nov 1940, vol. 
895. B N* 3*5. M ROZIER Alexis a 
vendu a M Paul WAEGEMANS. à Va- 
lenciennes. le fonds de commerce de 
café exploité à Valenciennes. 4. place 
du Neuf Bourg. Publications B. O 
30 nov,  1940. 

Oppositions reçues en l'étude ou do- 
micile a été élu dans les dix jours 
de cette insertion, 

Pour deuxième insertion  : 
(Signé)    :   CARPENTIER 
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DEMANDES D'EMPLOIS 

FEMME DE MÉNAGE 
cherche   emploi.   S'adresser   75.   rue 
Péclet. Valenciennes. 780 

Combien d'hommes et de femmes 
sont navrés de ne pouvoir être eux- 
mêmes par suite.dune de ces mala- 
dies qui les gênent ou les paraly- 
sent: eczéma, herpès, boutons, rhu- 
matismes, sciatique, maux de reins 
varices et ulcères variqueux et beau- 
coup d'autres encore. 

C'est un devoir de signaler à tous 
ces malades 1 intérêt d'une cure 
bien suivie de Dépuratif Richelet 
Intégral. L'efficacité dans tous ces 
cas de ce grand remède n'est plus 
à démontrer. C'est certainement la 
plus puissante médication dépura- 
tive qui existe. 

Ajoutons que l'homme et la fem 
me qui font régulièrement, une ou 
deux fous par an. une cure de Riche- 
let se préparent de longues années 
de santé et de tranquillité Ils en 
retirent aussi dans l'immédiat un 
appréciable surcroît de vitalité qui 
leur permet d';\c«)mplir leur tâche 
avec la même aisance que lorsqu'ils 
étaient plus Jeunes. 

On trouve du Dépuratif Richele: 
Intégral dans toutes les pharma- 
cies du monde. C. 10 

REPRESENTANT 

ARTICLES DE MÉNAGE, bien Intro- 
duit Nord et Pas-de-Calais, désire s'ad- 
iomdre articles de ménage Ecrire E A. 
Réveil Valenciennes 294 

OFFRES   D'EMPLOIS 
REPRESENTANT demandé pour 

Vin Mousseux Andri LAINE, 31, Ave- 
nu*   de    l'Opéra,    PARIS 10 022 

ON DEMANDE 
UN   BON  TOURNEUR et   UN   BON 

AJUSTEUR  Essai exigé  Ecrire Réveil 
aux  lettres J M.P.   qui transmettra. 

314 

Petits appartements à Valenciennes. 
95. avenue Dampierre; 14 bis. rue de 
l'Intendance ; 5, rue Edmond Guile- 
laume. — Loyers : 150 à 200 francs. 

Belle maison avec tout confort mo- 
derne, à Valenciennes, avenue du Gé- 
néral Horne. 

Pour tous renseignements, s'adres- 
ser en l'étude. 1.000 

FILS DE FERMIER 
Recherche bonne ferme. 100 à 150 hect 
Paiement comptant. Répondre aux 
lettres E R G H . 45. r. de la Gare Rbx. 

61» 

PERDUS ET TROUVES 
PERDU,   'il   mai.   sur   la   route   de 

Lioulogne, près de CONDETTE, 

GROS   CHAT 
tigré gris, castré, .'entré, longs poils 
jaune, portait un collier bleu Forte 
incompensé à qui permettrait le re- 
trouver Réoonse au t Réveil » Valen- 
ci"nnp= S H -303 

OCCASIONS   DIVERSES 
A   VENDRE    -  SALLE  A  MANGER. 
CHAMBRE    A    COUCHER,    SALON. 
CUISINIÈRE. Etat presque neuf 
S'adresser  28,  rue   d'Annay,  à   LEN8 

SOULAGEMENT RAPIDE 
DES MAUX D'ESTOMAC 

POUDRE 

AlCAtlNOPHOSPHATEE OU D O. DUBOIS 

Brûlures ■ Crampes • Acidité 
En vente dani toutes Phormaciei 

I13B 

i    La   Sucrerie   de   Bnistrancourt-Car- 
j nléres (Nord) demande 

MACHINE A VAP'ZUR 250 CV 
34 145 

RAMONAGE   UE   CHEMINÉES 
MELLIEZ     JUSTE 

4 016, r   Barbler-Maës. Lille , T  470-.5* 

Je recherche chaudière Field, de 12 
à 15 m3 surface de chauffe Trois au- 
toclaves., le tout en bon état Ecrire 
Vermesch. 24, Bd D'Hailuin, Roubaix 
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Paierais Don prix VELOMOTEUR rtoent 
3e. Av de-la Liberté. Mom-en.Barœui. 

34126 

23.000 fr. Camion moteur neul, ! T 
avec licence gazo et remorque 1.800 k. 
Auto-Démolition, Bavay (Nord).    1629 

OCCASIONS 
C. I., LICORNE 7 CV, 1915. 
C. I. RENAULT, 11 CV 1014. 
C. I. PANHARD, 13 CV. 
C    I.   DELAUNAY,     13     CV,     état 

neuf 1933. 
C.   VAN   DEN   BUS8CHE   et   Cie,  71, 

Boulevard vie or Hugo   LILLE. 
Tous travaux mécanique et de car- 

rosserie, tôlerie et peinture. 1640 

DIVERS 
RECHERCHE 

MACHINES A TRICOTER 
et   surjeteuses   raseuses.   Réponse   au 
journal aux lettres UHE 1594 

IIIHIII     ON  DEMANOE     nww 

UN COMPTABLE 
Ecrire en   indiquant  références,  au 

Réveil, aux lettres J M K 34 153 

CAMIONNETTE 1.200 
à 2.000 kilos en bon état, est recher- 
chée. Ecrire Réveil, aux lettres JMS 

34 175 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES 

CHERCHE appartement garni à louer 
env    Maubeuge,   Avoines,   Bavay   au 
Berialmont.  Ecrire au bureau du Ré- 
veil,  11, rue Faldherbe,  Hautmont. 

794 

•«•      CHAUFFAGE   CENTRAL     ■•■' 

TRÈS BONS MONTEURS 
SONT DEMANDÉS  Etl A.  Vtrdonoq 
77, rue Ferrer, ThumesnlI-lerLIne. 

ItW 

AUTOS 

CAMIONNETTE BÂCHÉE 
1.400 kilos a GAZOGENE, visible les 
JEUDI 11 e: VENDREDI 13 DECEM- 
BRE, au GARAGE CHARPENTIER 
Agence PEUGEOT, 53, Boulevard Fal- 

11 liiu dherbe, a Douai. 318 

VILLE DE DOUAI 
A VENDRE MAISON, boulevard 

Ka.dherbe 35. S'adresser à M' DES- 
CHODT. notaire à Douai, rue Tran- 
nln. N- 9. 1.022 

Affections intimes de la femme 

NIFLURYL 
IE PLUS PUISSANT ANTISEPTIQUE 
ClCAtniSANT- SU"»W 0>OICM.EMf NT 

ICi PCHTCS BIANCHEK 
la boit» dt 7ovu<o,àtl   14130 

Touto PWmocitO . Lob. EFPICIA 
\5*»it,rg«Gu«'»a«K Po'io  (17*) 

11.187 

VÉLO ROUTIER d'occasion i Auto 
Moto, très bon état, à vendre  S'adres- 
et 28, rue du Cllnquet. TOURCOING 

702 

ALLO ! ici LILLE 559-12 
H. HANT80N 

VIEUX PAPIERS 
SAINT-ANDRÉ-lez-LILLE 

CELERITE dam les enlèvements 
ACHATS   -   Cours   officiels   maxima 
MISE   AU   PILON  SOUS  CONTROLE 

de tous documents confidentiels 
34.160 

SUIS ACHETEUR 
Don prix Timbres poste gd formats 
de France, surtout récents et bienfais 
aussi romans populaires et aventures 

LIBRAIRIE   PEUCELLE 
243.  rue de Paris.  LILLE 1043 

CAFETIERS 
Nous  sommes  toujours acheteurs de 

VIEUX   TUYAUX   D'ÉTAIN 
au meilleur prix. — LELEUX, Métaux 
0. rue à Fiens. 6, & LILLE. 1048 

MEUNIERS,   FERMIERS,    etc.. 
Pour   vos  réparations  et transforma- 
tions de sacs, adressez-vous chez DE- 
SAEGER FRÈRES,   255. rue du Ques- 

AUTOMOBILISTES 
Pour voir cialr avec vos phares et 

être en règle avec les autorités, mon- 
tez les visières DRUPA. en vente chez 
tous les garagistes. 

VENTE en GROS : 124. rue Paul-La- 
fargue.  124. LILLE - Tel   : 735,73 
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EXHUMATIONS 
GARANTIES SANS ODEUR avec 
CTril/11 DESINFECTANT 
M tLLUL   ..   INODORE   -• 
Parfumé p écoles, hôpitaux, etc 
'I.M.I., S, rue des Vicaires, Lille 

R r I Pa L 
ici i te I 
tel 

ACHATS COMPTANT 
Enlèvements  Nord  et  Pas-de-L'aïala 
TOUS  véhicules, camions, voitures 

•••• JEAN  CIBIÉ ■■■• 
Rue P.-Lafirguo  120 Tél. 114 04 at i» 

1035 

APICULTEURS 
Pour nourrir vos abeilles l'hiver, écri- 
ve! à la Sucrerie de BOISTRANÇOURT 
Cornières INordl. 34 144 

BOUCHERS-CHARCUTIERS 
• • TOUS USAGERS  DU FROID -■ 

•■■■   Pierre WYNANTS   m 
FR1GORISTE   SPÉCIALISTE 

1 ter rue Véronèse, St-Maurice-LILLE 
informe sa fidèle clientèle qu'il se 
tient, comme par le passé, a son 
entière disposition pour exécuter, dans 
'es plus brefs délais, les dépannapes 
et révisions de toutes installations fn 
goriLques, de toutes marques Chlo- 
rure de Méthyle, Anhydnte sulfureux, 

mmoniaque 34 lfio 

CALENDRIERS 
CARTES  POSTALES  EN  GROS 
PAPETERIE  ■   MAROQUINERIE 
•;• LAMES   -   STYLOS * 

■■■•     Lucien  POLLET     ••■# 
62. rue des Arts, 62, LILLE 

1047 

Fabriquez vous-mêmes facilement 
SAVONS,   PRODUITS   de   TOILETTE 
Ecrire avec timbre M. O. L. Journal 

1640 

SOMMES    ACHETEURS 

MOTEURS ÉLECTRIQUES 
EtS   H.   WATREMEZ,   CAUDRY   (Ndl 

1641 

Plants de Pommes de Terre 
ORIGINE   DIRECTE   de   HOLLANDE 
Demandez conditions  :  Maison PAU- 
WEL8 Jules, à Leceiles (Nord).      5010 

AUTOMOBILISTES 
Pour vos réparations de carrosse- 

rie, tôlerie, peinture et divers, adres- 
sez-vous à votre carrossier, seul com- 
pétent, vos intérêts seront ainsi sau- 
vegardés. 1644 

HOROSCOPE D'ESSAI 
Pour recevoir 

sous enveloppe 
cachetée et 
discrète votre 

HOROSCOPE 
envoyez date de 
naissance.adres- 
se.nom.prénoms 
(M., Mme. Mlle) 
avec 3fr en tlm 
Lires pour frais 
d'écritures,    a 

DJEMARO 
Astrologue Scientifique - Service E. F. 
34, Av. Anatole-France, Colombes (S v 

■   11.146 

« Gandol enleva ma sciatique 
comme par enchantement... 

...je souffrais depuis trois mois de 
rhumatismes et de sciatique droite, 
Je crois avoir essayé tous les médica- 
ments possibles et mon inquiétude 
était grande. Gandol m'a donné 
tout de mite du mieux et graduel- 
lement a mis définitivement fin & 
mes douleurs. Il faudrait que tous 
les rhumatisants connaissent Gan- 
dol ». (Tel est l'avis de M. Boisseau 
10. rue Alfred Boll, à Paris. 17*). 
Faites votre cure de Gandol pour 
14 fr. 60: toutes pharmacies.   11.112. 

CAPES CYCLISTES 
Protection totale contre la pjule et <e 
nid   Idéal pour 'tous les travailleurs 
i  plein  air.  —  ALBATROS,  34,  rue 
i  Grand-Chemin, ROUBAIX. 
Ouvert de 14 è H h  Tel   315-77 
  ir.is 

RENSEIGNEMENTS POUR 
FAMILLES DISPERSÉES 

A VENDRE 
VELOMOTEUR en bon état S'adres-i 

ser chei M TORO Jean. Parcelle N^ 7i 
à ESCAUDAIK 787 

LES MAGASINS 

« AUX MEUBLES MASSIFS 
12-14. RUE FAJDHERBE   LILLE 

SONT OUVERTS 
Nous, cédons a des prix intéressauu 

quelques beaux Mobiliers de Cham- 
bres a coucher, Salles a manger, en 
palissandre des Indes ronce de noyer 
et chêne massif. 1530 

EQUARRISSACE   ROHART 
à Anzin-St-Aubin-lez-Arras ; enlève- 
ment rapide de chevaux et vache* 
morts ; commission accordée à toute 
personne venant avertir. "îyi 

Je recherche camionne.-te bon état 
1.000 kilos max., indiquer marque. 
dim des pneus, âge, prix Ecrire au 
Réveil aux lettres J. M. R 711 

Recherchons Machine a écrire d'oc 
casion. Faire offres aux Brosseries 
Métalliques du Nord, à Trith-St-Léger. 
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ENGRAIS COMPLET 
disponible  38  rue de La BassOe, Lille 
Expéditions 34 090 

.... LES ETABLISSEMENTS ■•■■ 

CABOUR 
CONCESSIONNAIRES     exclusifs 

CITROEN 
INFORMENT LEUR CLIENTÈLE 
de l'ouverture de  leur™ ateliers 

DE RÉPARATIONS 
■ ■•■ 11, rue Danton, LILLE •••• 

34.158 

S. E. U. M. CORBEHEM 
techerche d'urgence une CAMION- 
NETTE de 1000 i 1800 kilogs BON 
ÉTAT. 3132 

SOMMES ACHETEURS 
LITRES BLANCS toutes quantités 
Faire  offres  aux   AMIDONNERIES 

FRANÇAISES, à VALENCIENNES 
1635 

La l.in.iile FUSIL-SANTERNE, à 
Saint-Omer serait reconnaissante aux 
personnes qui pourraient leur donner 
des renseignements concernant leur 
(lia Paul FUSIL, cavalier au T G.R. 
D 1, 3' escadron, disparu à La Bassée 
iNord) le 27 mal 1910. 1642 

Serais reconnaisiante à qui pourrait 
rionner nouvelles de Bernard VAN* 
LERBERCHE, au 111' R.A.L.V.F., en 
subsistance, le 24 mal, dans In Lorraine 
à la 11' B™ C.V.N. 8.P. S.sltiv- Mme 
VANLEKiiEHGHE. cultiv. Boileieeie, 

Madame DEBEAUM0NT Gaston, 
193, Cité Oarcy, Htrun-Lie.ard (Pas- 
tle-Calaisl serait r'econ à pers. pouv. 
donner nouvelles de son mari DE- 
BEAUMONT Casion,, chasseur au 38' 
Bat.. 3" Cie. S. R 5187. et désir savoir 
si Mme Louis Brebion, de Béthune ou 
environs a des nouvelles de son mari. 

34.170 

M-' Pierre SEGARD, 68, rue Chanzy 
Lcrennes (Nord), serait reconnaissante 
à toute personne capable de lui don- 
ulr des renseignements sur son mari : 

Conducteur Pierre SEGARD 
i» Train, 12= cit.T., il' c», Maubeuge 
sans nouv. depuis fin mal, classe 1916 

34167 

Mme M. GRUS0N, 10. rue Mahieu, 
Lille (Nd) serait,reconn à pers. pouv. 
donner nouv. Marcel Gruson, 37" R.I.F. 
1" Bat, E M., F" A., S. P.  13 884. 

34169 

M" COULON-COLLARD. à Aulnoy- 
ez-vatenciennes demande nouvelles 

de son mari 

Marcel C0ULON 
soldat au 54» R.I.F.. »• 0to, Sect P  311 

304 

M et Mme MEGUEULLE Auguste, 
33. rue Montaigne, i LENS. demandent 
nouvelles de leur f i la Marcel Megueulle 
143- R. I. de forteresse. 3- B.C.M. 3 : 
Sect post 327 ; dans les Ardennes. 
le 12 mai 189 

M~ GAl.OMETZ-BÏLLET. 58, Vieux 
Coron, Bauvln (Nord), demande nou- 
velles du Caporal Gsslon CALOMETZ, 
i}' R.I., S» Ci", vu dans ta région de 
Salnt-Amand. le 27 mal 174 

imprimerie du Revs$ du Nord 
186, rue de Paris. Lille 

Le Gérant : Emile GEST. 

[ BEL-AMI 
O    Par GUY DE MAUPASSANT 

J 

L S «'arrêtait de temps en temps pour 
permettre au moribond de le rattraper. 
Puis il dit : 

— Maintenant, confessez-vous... 
La Jeune femme et Duroy ne re- 

muaient plue, saisis par un trouble sin- 
gulier, émus d'une attente anxieuse. 

Le malade  avait  murmuré  quelque 
chose. Le prêtre répéta : 

'■   — Vous avez eu des complaisances 
coupables.,  de quelle nature, mon en- 
fant ? 

La Jeune femme se leva, et dit sim- 
plement : — Descendons un peu au 
Jardin, n ne faut écouter aee secrète. 

Et Us allèrent s'asseoir wr un banc, 
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devant la porte, au-dessous d'un rosier 
fleuri et derrière une corbeille d'œiUets 
qui répandait dans l'air pur son par- 
fum puissant et doux. 

Duroy, après quelques minutes d* 
silence demanda  : 

— Est-ce que vous tarderez beau- 
coup à rentrer & Paris ? 

Elle répondit : — Oh I non. Dès que 
tout sera fini Je reviendrai. 

— Dans une dizaine de Jours ? 
— Oui, au plus   II reprit  : 
— Il" n'a donc aucun pjrent ? 
— Aucun, sauf des cousins Son père 

et sa mère sont morts comme 11 était 
tout Jeune. 

Ks regardaient tous deux un papillon 
cueillant sa vie sur les oeillets, allant 
de l'un è l'autre avec une rapide pal- 
pitation des ailes qui continuaient a 
battre lentement quand 11 s'était posé 
sur la fleur. Et ils restèrent longtemps 
silencieux. 

Le domestique vint les prévenir que 
< Monsieur le curé avait fini ». Et Us 
remontèrent ensemble. 

Forestier semblait avoir encore mai- 
gri depuis la veille. 

Le prêtre lui tenait la main. — Au 
revoir, mon enfant, Je reviendrai de- 
main matin. 

Et il s'en alla. 
Dès qu'il fut sorti, le moribond, qui 

haletait, essaya de soulever ses deux 
mains vers sa femme et il bégaya : — 
Sauve-moi... Sauve-mol., ma chérie... Je 
ne veux pas mourir.. Oh I sauve-moi... 
Dites ce qu'il faut faire, allez chercher 
le médecin... Je prendrai ce qu'on vou- 
dra Je ne veux pas.. Je ne veux pas. 

H pleurait De grosses larmes cou- 
laient de ses yeux sur ses Joues dé- 
charnées : et les coins maigres de sa 
bouche se plissaient comme ceux des 
petits enfanta qui ont du chagrin. 

Alors set maint retombées sur le lit 

commencèrent un mouvement continu, 
lent et régulier, comme pour receutllir 
quelque chose sur les draps. 

Sa femme qui se mettait a pleurer 
aussi balbutiait : 

— Mais non, ce n'est rien. C'est une 
crise, demain tu iras mieux, tu t'es 
fatigué hier avec cette promenade. 

L'haleine de Forestier était plus 
rapide que celle d'un chien qui vient de 
courir, si pressée qu'on ne la pouvait 
point compter, et si faible qu'on l'en- 
tendait à peine 

Il répétait toujours : — Je ne veux 
pas mourir I... Oh ! mon Dieu... mon 
Dieu... mon Dieu... qu'est-ce qui 
m'arriver ? Je ne verrai plus rien», 
plus rien... Jamais... Oh ! mon Dieu I 

Il regardait devant lui quelque chose 
d'invisible pour les autres et de hideux 
dont ses yeux fixes reflétaient l'épou- 
vante. Ses deux mains continuaient 
ensemble leur geste horrible et fati- 
guant 

Soudain il tressaillit d'un frisson 
brusque qu'on vit courir d'un bout à 
l'autre de son corps et il balbutia : — 
Le cimetière.,  moi.,  mon Dieu I... 

Et il ne parla plus. H restait Immo- 
bile, hagard et haletant 

Le temps passait ; .midi sonnait à 
l'horloge d'un couvent voisin. Duroy 
sortit de la chambre pour aller man- 
ger un peu. Il revint une heure plus 
tard. Mme Forestier refusa de rien 
prendre. Le malade n'avait point 
bougé. JJ traînait toujours ses doigts 
maigres sur Je drap comme pour le 
ramener vers sa face. 

La Jeune femme était assise dans un 
fauteil, au p!ed du lit. Duroy en prit 
un autre & côté d'elle, et Ils attendi- 
rent en silence. 

Une garde était venue, envoyée par 
le médecin ; elle sommeillait près de 
la fenêtre. 

tluroy lui-même commençait a s'as- 
dr quand U eut la sensation que 

'quelque chose survenait. Il ouvrit lès 
yeux Juste à temps pour voir Forestier 
fermer les siens comme deux lumières 
qui^e'éteignent Un petit hoquet agita 
l;i gorge du mourant, et deux fileta 
de sang apparurent aux coins de sa 
bouche, puis coulèrent sur sa chemine. 
Ses mains cessèrent leur hideuse pro- 
menade Il avait fini de respirer 

Sa femme comprit, et. poussant une 
sorte de cri elle s'abattit sur les 
genoux en sanglotant dans le drap. 
Georges, surpris et effaré, fit macbi- encore 

nalement le signe de la croix. La garde, 
s'étaiit reveillée, s'approcha du lit : « Ça 
y est », dit-eMe. Et Duroy qui reprenait 
son sang-froid murmura, avec un soupir 
de délivrance : « Ça a été moins long 
que Je n'aurais cru ». 

Lorsque fut dissipé le premier étonne- 
ment, après les premières larmes versées, 
on s'occupa de tous les soins et de 
toutes les démarches que réclame un 
mort. Duroy courut Jusqu'à la nuit. 

Il avait grand'faim en rentrant. Mme 
Forestier mangea quelque peu ; puis 
ils s'installèrent tous deux dans la 
chambre funèbre pour veiller le corps. 

Deux bougies brûlaient sur la table de 
nuit à côté d'une assiette où trempait 
une branche de mimosa dans un peu 
d'eau, car on n'avait point trouvé le 
buis'nécessaire 

Ils étalent seuls, le Jeune homme et 
la Jeune femme, auprès de lui. qui n'était 
plus. Ils demeuraient sans parler, pen- 
sant, et le regardant. 

Mats Georges, que l'ombre inquiétait 
auprès de ce cadavre, le comtemplait 
obstinément Son oeil et son esprit atti- 
rés, fascinés, par ce visage décharné 
que la lumière vacillante faisait paraître 

plus creux, restaient fixés sur 

lui. C'était là son ami, Charles Fores- 
tier, qui lui parlait hier encore ! Quelle 
chose étrange et épouvantab'.e que cette 
fin complète d'un être I Oh ! il se les 
rappelait maintenant les paroles de Nor- 
bert de Varenne hanté par la peur de 
la mort — « Jamais un être ne revient ». 
Il en naîtrait des millions et des mil- 
liards, à peu près pareils, avec des yeux, 
un nez. une bouche, un crâne, et dedans 
une pensée, sans que Jamais celui-là 
reparût qui était couché dans ce lit 

Pendant quelques aniiées il avait vécu, 
mangé, ri, aimé, espéré, comme tout le 
monde. F,t c'était fini, pour lui, fini 
pour toujours. Une vie quelques Jours. 
et puis plus rien ! On naît, on grandit, 
on est heureux, on attend, puis on 
meurt. Adieu I homme ou femme, tu 
ne reviendras point sur la terre I Et 
pourtant chacun porte en sol le désir 
fiévreux et Irréalisable de l'éternité, cha- 
cun est une sorte d'univers dans l'uni- 
vers, et chacun s'anéantit bientôt com- 
plètement dans le fumier des germes 
nouveaux. Les plantes, les bêtes, les 
hommes, les étoffes, les mondes, tout 
s'anime, puis meurt pour se transfor- 
mer. Et Jamais un être ne revient, in- 
secte, homme ou plante I 

(A iutvre), 


